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Précepteur de parcourir focceffivement chaque jour un grand nornbre

de maifons .particuliei es; voilà dex obftacles qui ont rendus inutiles les.

< foins de plufieurs Curés, que je connois, et leurs efforts pour l'inthuc.-

tion de la jeuneffe de leurs Paroiffes; au contraire, dans.celles qui ont,

des bourgs ou hameaux, telles que l'Aflomption, Boucherville, laPrai-

«rie ou la Magdelaine, Terrebonne, la Riviere Duchêne, &c. on apour

<' l'ordinaire la fatizfaéion d'y trouver un peuple paffablement inifruit, y

l aïant peu de ces bourgs qui foient dêpourvus de Maitres d'Ecoles.

"c exte 5.-Les principaux Citoyens s'uniront-ils dans une demande

«c pour une Chartre?

"Répvnfe.--J'entends patr Cbartre des Lettres Patentes qui fixent et con-

folident l'établiffement d'une maifon ou d'une corporation quelconque ;

- fur quoi je dis> qu'une telle Chartre que l'on attendoit d'abord en faveur
t du Collège des Jéfuites réffufcités, et que l'on feroit renouveller dans la
' fuite en faveur d'une Univerfité, pourroit donner un grand relief à ces
< établiffernents et beaucoup d'encouragement au peuple.

"<cx!? 6.-N'y a-t-il point ici aucun terrein de la Couronne qu'il fbroit
« con venable- à la Société d'avoir en conceffion à perpétuité pour l'ufage

"d'u:,e Unïiveifité?'

" ép«:fe.-Avec le tems on viendra à bout de tout; dans la fuppofion
faice cideffu;, que les biens des Jéfuites fuffent laiffés au public en faveur
" de l'in2:r1lci de la.jeuneffe,. une partie de ces biens pouroit s'améliorer

par la fuite et donnerdes revenus capables de porter une partie des dê-
" penfYs nceaires au foutien d'une Univerfité. Indépendament de cela

ne pouvons nous pas efpérer que fa Majeftî pleine de bienveillance pcur

la pi lpérité de fes fiets, leur accorderoit, pour une oeuv; e de cette na-

ture, qulqe conceiIon nouvelle fuit ca rotûre foit en fief, dans les terrese

" non encore coicédées?


